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À propos de l’étude N°3 / AVMA*

Échantillon aléatoire 
de 30 000 
vétérinaires

2 495 vétérinaires

Réalisée de 
septembre à 
octobre 2021

448 membres du personnel 
vétérinaire 

*AVMA : American Veterinary Medical Association
Etude Merck Animal Health Veterinarian Wellbeing Study III



Expérience US 
Santé mentale et bien-être en clinique

État des lieux - Suivi avec 
Brakke Institute & AVMA

Board d’experts multi-partites
MSD-AVMA-
Brakke Consulting

Programmes « Well-being »
Sensibilisation des cliniques et collaborateurs 
Aide & soutien financier
Prise en charge des maladies mentales
Assistance entre pairs
Wellbeing resources for veterinary professionals | 
American Veterinary Medical Association 
(avma.org)

https://www.avma.org/resources-tools/wellbeing
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Les objectifs de ce baromètre sont les suivants :

• Mesurer la qualité de vie au travail

• Evaluer le bien-être au travail 

 de la profession vétérinaire

Objectifs et méthodologie de l’étude

Cible interrogée
• les vétérinaires
• le personnel employé non vétérinaire

Collecte
Enquête diffusée auprès de MSD Santé Animale, 
et des parties prenantes volontaires

Terrain
La collecte s’est déroulée du 12 septembre 
au 9 octobre 2022

Questionnaire
Questionnaire online
Temps de saisie moyen de 15 minutes 
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Echantillon de répondants

1 181 réponses  114 questionnaires non finalisés 

 1067 questionnaires entièrement renseignés

• Des répondants appartenant principalement à des structures spécialisés dans les animaux de 
compagnie (68%)

• Majoritairement des répondants travaillant en structure vétérinaire indépendante 

• Principalement des structures disposant d’un service d’urgence assuré majoritairement par les 
vétérinaires
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Des défis majeurs à relever

Pénurie de 
vétérinaires 

et de personnel
Niveau de stress des 

vétérinaires et du 
personnel Charge de travail 

écrasante

1
2

3

Pour les vétérinaires :

++ Equilibre vie privée/vie professionnelle
++ Taux de suicide

++ Responsabilité et peur de l’erreur

Pour le personnel non vétérinaire :

++ Faible rémunération des employés
++ Absence de plan de carrière/plan de formation

++ Travail morcelé dans la journée

Quels problèmes considérez-vous comme défis importants auxquels la profession vétérinaire est confrontée aujourd’hui ?
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Un état d’esprit mitigé, partagé par l’ensemble de la profession

6,4/106,4/10

• Pour les vétérinaires : le manque de temps libre semble clairement impacter négativement la satisfaction

• Pour le personnel non vétérinaire, le revenu et plus globalement la situation financière quoi que décourageants, ne 
représentent pas les déterminants majeurs de leur qualité de vie

• Critère différenciant : disposer ou non d'une méthode saine pour faire face au stress dans ma vie : Méthode - 7.2 ; 
Pas de Méthode : 5.6
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Une vision collaborative du travail au sein de la structure

7,4/106,3/10

• La qualité des soins et la satisfaction client comme principales ambitions…

• …avec des différences notables sur le partage d’informations et la communication au sein des équipes davantage contestés par le 
personnel non vétérinaire 

• Des avis plutôt partagés concernant l’ambiance de travail avec un ressenti encore plus mitigé du personnel non vétérinaire

• Une prise de décision collective en cas de désaccord :
 des vétérinaires plus enclins à la fermeté
 tandis que le personnel qui reste plus en retrait
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Un rythme de travail soutenu source de stress

Le niveau de stress, problématique majeure pour 88% des répondants… 

• Une charge de travail excessive, sentiment exacerbé à partir de 40h de travail par semaine…

• …et donc un épuisement général qui pèse sur l’état émotionnel des collaborateurs de la profession

• Seulement la moitié des répondants disent détenir la recette permettant de faire face au stress quotidien 

• A noter, l’absence de programme d’aide aux employés en cas de problèmes de santé physique ou morale, et un sentiment 
de désintérêt de la part de la profession à ce sujet…

56% 
travaillent trop

28% 
travaillent trop
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Une mince probabilité de changement de profession à moyen terme…

16% de 
probabilité

41% de 
probabilité

• … même si plus plausible pour le personnel non vétérinaire

• Un risque de reconversion plus marqué chez les jeunes

• Avec tout de même 55% de détracteurs de la profession

30% de départs probables
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Résultats détaillés
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Les enjeux de la profession
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Le manque de personnel, le niveau de stress et la charge de travail comme 
principales préoccupations
Base : 1181 réponses
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Le personnel non vétérinaire se montre davantage sensible au niveau de 
rémunération des employés et aux perspectives d’évolution

Personnel non vétérinaire

Vétérinaires
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La mesure du bien-être
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La résidence comme principale source de satisfaction en opposition au niveau 
de rémunération qui semble décevant
Base : entre 1176 et 1180 réponses
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Le manque de temps libre, principale problématique des vétérinaires 

Pour les vétérinaires :
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La situation financière du personnel non vétérinaire, bien que décevante, ne représente pas 
l’élément le plus important pour juger de leur qualité de vie

Pour le personnel non vétérinaire :
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La qualité des soins et la satisfaction client comme défis majeurs…
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…avec des différences de point de vue notables sur le partage d’informations et 
la communication au sein des équipes
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Des avis plutôt partagés concernant l’ambiance de travail avec un ressenti 
encore plus mitigé du personnel non vétérinaire

Personnel non vétérinaire
(n=546)

Vétérinaire
(n=511)

5,7 6,5

Note moyenne
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Une prise de décision collective en cas de désaccord. Des vétérinaires plus enclins à la 
fermeté contrairement au personnel qui reste plus en retrait

6,7
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5,1
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Personnel non vétérinaire

Vétérinaires

Base : entre 1109 et 1116 réponses
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La santé mentale
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Une charge de travail excessive notamment à partir de 40h de travail par 
semaine
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Un épuisement général qui pèse sur l’état émotionnel des collaborateurs de la 
profession
Base : entre 1176 et 1180 réponses

69%

61%

43%

36%

44

8%

65%

61%

43%

44%

33%

9%

Personnel non vétérinaire Vétérinaires

% de Oui

%
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Seulement la moitié des répondants semblent détenir la recette potentielle pour faire face 
au stress, enjeu pourtant majeur auquel la profession est confrontée

Personnel non vétérinaire
(n=581)

Vétérinaire
(n=521)

4,6 4,9

Note moyenne

Détient une méthode 
(Plutôt d’accord + tout à fait d’accord)

44% estiment que le niveau de stress est un 
problème d’importance cruciale

Ne détient pas de méthode 
(Pas du tout d’accord + plutôt pas d’accord)

63% estiment que le niveau de stress est un 
problème d’importance cruciale
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L’absence de programme d’aide aux employés en cas de problèmes personnels 
ou professionnels

Personnel non vétérinaire
(n=581)

Vétérinaire
(n=519)

3% 12%

% de Oui

Parmi ceux bénéficiant d’un programme 
d’aide aux employés dans le cadre de leur 
structure, ils sont 47% a se sentir épuisés 
contre 71% pour ceux qui ne bénéficient 

pas d’aide
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Recommandation
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Le risque de reconversion selon le profil

 Un départ probable plus marqué pour les vétérinaires âgés de 
50 ans et plus mais qui coïncide avec le départ en retraite

 Un abandon probable du milieu vétérinaire quelque soit l’âge des 
membres du personnel non vétérinaire 
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Davantage de détracteurs de la profession mais pas de regret exprimé par les 
vétérinaires à propos de la pratique de leur métier

Personnel non vétérinaire
(n=558)

Vétérinaire
(n=509)

45% 45%

% de Oui

Question posée uniquement aux vétérinaires

 Un métier satisfaisant mais des conditions de travail difficiles 
(volume horaire, stress)
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